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1. SYNTHESE DU RAPPORT 

Le divertissement sous forme de jeu est un exercice périlleux surtout quand il s’agit d’innover avec des 
moyens plutôt modestes. Avec Tu bluffes, la RTS réussit à relever le défi. Le jeu consiste à prendre en 
défaut la crédulité du public autant que celle des téléspectateurs/-trices. Qui ment ? Qui dit la vérité ? Les 
uns comme les autres se laissent très souvent tromper par les six conteurs/-teuses, invité.e.s de 
l’émission. Ce jeu de la vérité et du mensonge ne renvoie-t-il pas à celui plus nocif des réseaux sociaux 
ou des influenceurs/ceuses ? 
 
Dans un monde de « fake news », magnifiquement décrit par Ken Follet « Le temps que la vérité ne mette 
ses chaussures, le mensonge a déjà fait le tour de la planète », fallait-il imaginer une telle émission de 
divertissement ? Autres questions : Est-ce que l’on apprend quelque chose ? Elargit-on le champ de nos 
connaissances, tout en riant ? La réponse est clairement non. Tout au plus peut-on s’amuser à tenter de 
discerner chez les castés-es quelques zestes de vérité ou de mensonge ! 
 
Comme autre réflexion, cette émission estivale s’inscrit dans une grille empreinte de légèreté propre au 
divertissement. A ce titre, quelle est la définition du mot « divertissement » lorsqu’il est décliné dans le 
champ télévisuel. Au fait, cette émission pourrait-elle être radiophonique ? Poser cette question, c’est 
s’en poser d’autres sur sa crédibilité ! Les audiences observées confirment que cette émission rencontre 
son public, le téléspectateur d’identifiant sans doute tant aux castés-es qu’aux candidats-es.  
 
Oui, le divertissement décliné en « jeu télévisé » est un programme familial qui réussit à concerner les 
jeunes ou les personnes âgées, c’est selon. En prime-time pour les seconds ! Avec Tu bluffes, pas de 
mélange des genres. Le divertissement à l’état brut, sans musique outre les jingles censées mettre du 
suspense, sans artistes ou autres personnalités exceptés les trois membres du jury. Et l’incontournable 
Thomas Wiesel qui, lorsqu’il est aussi peu bavard, est drôle ! 
 
Voilà donc un jeu qui innove aussi par son propos. En effet il ne fait pas appel à la culture générale et à 
la stratégie mais plutôt à l’influence du discours sur nos émotions et notre imaginaire. 
 
La trentaine de personnes du public et les six invité.e.s de chaque émission sont représentatifs de 
l’ensemble de la Suisse romande de par leurs provenances, âges et appartenances socio- 
professionnelles. 
 
L’animateur sait créer un dialogue entre le public et les invité.e.s,, il sait mettre à l’aise ces derniers et  
déploie un sens de la répartie toujours fort à propos. Enfin, il faut relever une réalisation rythmée et vivante 
qui colle parfaitement au concept de l’émission que l’on pourrait cependant souhaiter un peu plus courte. 
 
En conclusion, quand bien même un membre du groupe de travail considérait cette émission comme 
« stupide » - les guillemets sont importants -, ce même membre s’est efforcé, en sa qualité de membre 
du Conseil du public, de modifier son regard afin de la considérer différemment, avec le respect dû à la 
production qui exprime une volonté de conquérir une audience maximale. Et lorsque l’on sait que les 
jeunes et les personnes âgées plébiscitent les jeux…. Dans ce contexte, le groupe de travail, dans sa 
majorité, souscrit à cette émission, à la lumière des arguments émis ci-dessus. 
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2.  CADRE DU RAPPORT 

a)  Mandat 

Mandat du Conseil du public pour analyser le programme de la RTS Tu bluffes. 
 
 
b) Période de l’examen 
Les émissions de la saison 2023 ont été analysées, soit 13 émissions. 
 
c) Examens précédents 
Néant. 
 
d) Membres du CP impliqués 
Gérald Berger, Claude-Alain Kleiner et Jean-Philippe Terrier (rapporteur). 
 
e) Angle de l’étude (émissions considérées) 
Choix de visionnage de plusieurs émissions par les rapporteurs, du fait de la similitude du programme. 
 
 
3. CONTENU DE L’EMISSION 

Préambule 

Le divertissement sous forme de jeu est un exercice difficile, surtout lorsqu’on essaie d’innover. Par 
ailleurs, les moyens à disposition de la RTS, comparés à ceux de ses concurrents sont fort modestes (à 
titre d’exemple l’émission de France 2 N’oubliez pas les paroles distribue parfois quotidiennement jusqu’à 
40'000 euros de planches de prix !). La RTS offre désormais trois jeux : C’est ma question, jeu traditionnel 
de questions/réponses de culture générale, Ca joue, jeu humoristique et loufoque, et désormais Tu 
bluffes, jeu original dans sa formule puisqu’il a pour but de prendre en défaut la crédulité des 
téléspectateurs/-trices. 
 
Quelques éléments « statistiques », tant au niveau des candidats-es que des invité-es, la parité est 
respectée ! Autre élément, plus anecdotique, l’équilibre entre les témoignages « vrais » et les « faux » 
est également respecté. Enfin, en ce qui concerne les capsules des « spécialistes », équilibre aussi. Les 
interventions des membres du jury ne sont pas trop nombreuses, même si Jonas Schneiter les sollicite 

souvent, au point de laisser chacune et chacun des candidats-es s’exprimer comme bon leur semble. 
 
a) Pertinence des thèmes choisis 

Qu’entend-on par « thèmes choisis » ? Certes, toutes les histoires racontées pourraient être vraies et 
toutes pourraient être fausses. C’est peut-être là la faiblesse de ce divertissement ou, en même temps, 
sa force. Le but du jeu est de tester la crédulité du public en plateau et des téléspectateurs/-trices. Cela 
Excellente ! Bon rythme, bon équilibre entre les témoignages et la capsule du spécialiste. Bonne durée 
des témoignages. 
 
Le concept du jeu entre également en résonance avec notre époque hyper connectée. N’est-il pas  le 
miroir de la crédulité du public à l’égard des informations ou des « histoires » véhiculées par exemple sur 
les réseaux sociaux ou encore par les influenceurs/-ceuses, voire parfois par les médias ? Combien de 
fois l’on en vient à croire quelque chose parce que la personne qui la raconte nous apparaît crédible ? Le 
public de l’émission, y compris les trois « experts » dont une journaliste, ainsi que le public derrière son 
petit écran se laissent embobiner plus souvent qu’à leur tour. Dans la grande majorité des cas, le public 
de l’émission gobe (à tort) l’histoire qui lui est racontée (la performance doit être identique derrière les 
écrans !) alors qu’il a pu poser toutes les questions jugées utiles pour traquer la vérité ou le mensonge. 
Donc, au-delà de sa dimension divertissante, Tu bluffes n’est-il pas également une mise en abyme de 
notre société confrontée quotidiennement à toutes sortes d’informations instantanées qui nous sont 
racontées de telle manière qu’elles peuvent en masquer la crédibilité et la valeur ?  
 
La pertinence de l’émission est renforcée par de brèves capsules animées fort intelligemment et sans 
pédantisme par des spécialistes autour de la notion de vérité et de mensonge, en nous indiquant, en 
particulier, comment débusquer ce dernier.  
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b) Crédibilité 

On est au milieu du gué !!! Tout en demeurant dans le champ du divertissement, on peut s’interroger sur 
la question de savoir s’il ne serait pas judicieux d’ajouter quelques éléments dans le domaine de la 
rhétorique, soit pour appuyer le faux au détriment du vrai, soit pour camoufler le vrai au profit du faux ! 
La crédibilité de l’émission tient en grande partie dans le choix des conteurs/-euses et de leurs 
performances. Il faut souligner l’excellent choix qui est opéré. Il s’agit en effet de personnes de 
provenance, d’âges et d’appartenances sociologiques et professionnelles très diverses. On est surpris 
par leur aisance devant la caméra, ainsi que par leurs qualités pour dissimuler la vérité ! L’autre aspect 
crédible de l’émission tient dans le choix des personnes qui composent le public. Ici aussi, l’on a veillé à 
sélectionner des personnes d’âges et d’horizons très différents. Jonas Schneiter réussit la performance 
de nous donner l’impression qu’elles se connaissant et qu’elles partagent entre elles une sorte de 
complicité. 
 
Les « experts » apportent également à leur façon une certaine crédibilité à l’émission par leur manière  
d’être différents autant que complémentaires, ainsi que par le fait (malgré leur « expertise ») qu’ils sont  
autant crédules que le public lambda. Enfin, le fait que l’émission se déroule dans une sorte de grand 
salon reconstitué (un peu le prolongement du nôtre..), qui reçoit des conteurs/-teuses d’un soir, en 
renforce la crédibilité.  
 
c) Sens des responsabilités 

Construire un jeu basé en partie sur le mensonge sans en faire l’apologie, tel est en partie le défi de Tu 
bluffes. L’émission contourne élégamment cet écueil. D’une part, les situations narrées évoquent des 
tranches de vie plutôt légères ou cocasses. D’autre part, l’insertion de capsules consacrées à la façon de 
démasquer les menteurs/-teuses apporte à l’émission une dimension didactique mâtinée d’une certaine 
moralité. Enfin, il faut relever la dimension écologique de la planche des prix qui valorise des destinations 
accessibles par le train plutôt que par l’avion ! 
 
d) Conformité à la Charte RTS et aux règles de déontologie 

Cette émission est en pleine conformité avec la mission de la RTS qui doit aussi produire du 
divertissement. De par son sens des responsabilités (voir lit.c) et la qualité de son animation et de sa 
réalisation, Tu bluffes est en pleine conformité avec la charte RTS. 
 
 
4.  FORME DE L’EMISSION 

a) Structure et durée de l’émission 

La structure de l’émission est basée sur la relation visuelle et le dialogue entre le public et les conteurs/-
teuses invité.e.s. La bonne fluidité de ceux-ci dépend de la qualité de l’animation et de la réalisation de 
l’émission. D’emblée il faut saluer la qualité de la réalisation grâce à un découpage séquentiel rythmé. 
L’alternance des plans entre le public, le présentateur et l’invité.e. est toujours parfaitement raccord quand 
bien même on peut supposer que le réalisateur ne sait pas à l’avance à qui Jonas Schneiter va donner 
la parole. Une mention également pour la conception et l’agencement du décor à la fois chaleureux et 
cosy. En ce qui concerne la durée de l’émission, on pourrait peut-être se limiter à accueillir cinq invité.e.s 
plutôt que six.  
 
L’émission peut sembler longue et répétitive. La fin d’une séquence avec les candidat.e.s laisse aussi le 
public sur sa fin. Il manque quelque chose lorsque les candidat.e.s quittent le plateau. 
Autre bémol au sujet du mandat qui précise, au travers d’un jeu de mot, un « jeu de scène bluffant » qui 
est certes agréable et judicieux mais sans rien de bluffant. 
   
b) Animation 

L’émission est parfaitement animée par Jonas Schneiter. Veillant à ne pas trop en faire et à ne pas abuser 
du rire, il est parfait dans la relance des dialogues entre le public et l’invité.e. Il rebondit avec humour et 
connivence aux propos du public ou des « experts ». Il sait mettre à l’aise les conteurs/-teuses, les traite 
respectueusement, sans jamais être ironique à leur égard. Il a une parfaite connaissance de la trentaine 
de personnes qui composent le public (il connaît leurs prénoms et leurs professions sans consulter des 
fiches !) et il veille à ce que chacun.e. ait l’occasion de s’exprimer. Enfin, il a un sens de la répartie toujours 
fort à propos. 
 
 



CP SSR.SR du 02.10.2023 – rapport du Groupe de travail « Emission Tu bluffes »                                                Page 4 / 4 

 

c) Originalité 

Tu bluffes est un divertissement complètement original tant par son concept que par son propos. A notre 
connaissance, il n’existe aucun jeu qui propose au public de démasquer celles et ceux qui mentent ou 
qui disent la vérité. D’autre part, il s’agit d’un jeu qui, pour une fois, ne fait pas appel à la culture générale, 
à la mémoire, à la rapidité de raisonnement et à la stratégie. Tu bluffes fait appel à d’autres aspects de 
la nature humaine et s’intéresse plus à son hémisphère droit, siège des émotions et de notre psyché, et 
met quelque peu à mal ce qui relève de la pure rationalité. Bravo ! 
 
 
5.  RESUME DES COMMENTAIRES DEPOSES SUR LE SITE SSRSR.CH 

https://ssrsr.ch/debats/quavez-vous-pense-de-lemission-tu-bluffes-rts1/.     
 
6. RECOMMANDATIONS 

- Raccourcir l’émission (cinq invité.e.s au lieu de six). 
 
 
 
24 septembre 2023 
Jean-Philippe Terrier, rapporteur 
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